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Gestion de lôEnvironnement et Valorisation des Produits Agropastoraux et Forestiers 

(GEVAPAF) 

 

Association régie par la loi de 1901  

Date de création : 2012 

Siège social : Mandouri- Préfecture de Kpendjal 

Tél : (+228) 90020468 

E-mail : gevapaf15@gmail.com 

Site web : https://gevapaf.org 

 

Secteurs dôactivit®s et domaines de comp®tence de GEVAPAF :  

- Lôing®nierie sociale 

- La formation et lôinsertion professionnelle des jeunes dans les secteurs porteurs 

- La promotion de la filière agropastorale 

- Le d®veloppement ®conomique local ¨ travers lôappui ¨ la mise en place dôunit®s de 

transformation de produits locaux 

- Lôappui ¨ la valorisation des produits locaux (agricole, pastoraux, forestiers non 

ligneux, é) 

- Lôappui ¨ la cr®ation et gestion des for°ts villageoises 

- La promotion des activités génératrices de revenu 

- La promotion du secteur privé en milieu rural 

- La promotion des syst¯mes ®conome dô®nergie 

 

Les principaux partenaires de GEVAPAF sont : 

Union Européenne (UE) 

Agence Française de Développement (AFD) 

Acting For Life (AFL) / AIR FRANCE 

VSF ïSuisse  

Ministère du développement à la Base  

Minist¯re de lôAgriculture de lôElevage et de lôHydraulique ; 

Minist¯re de lôEnvironnement et des Ressources Foresti¯res ; 

Minist¯re de lôEnseignement Technique et de la Formation Professionnelle 

 

Outre ces partenaires, GEVAPAF collabore avec des organisations de développement telles 

que : ETD, FENAPFBIVTO, RECOPA du Burkina et les organisations de développement en 

activité dans la région des Savanes. 
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INTRODUCTION  

 

La Région des savanes est la région la plus septentrionale du Togo. Avec une population 

dôenviron 1 143 520 habitants selon les résultats fournis par le 5èm RPGH de 2022, elle est de 

loin la région la plus pauvre parmi les cinq (05) que compte le pays avec une incidence de 

pauvreté estimée à plus de 90%. Parmi les sept préfectures que compose cette région, celle de 

Kpendjal est la plus touchée avec un taux de 96,5%. La préfecture de Tône est la moins 

pauvre avec une incidence de 88,4%. Les pr®fectures de Tandjoar® et de lôOti pr®sentent 

respectivement des incidences de 90,3% et de 89,3%. 

Il faut noter que 90% de la population totale de la région est rurale. Les activités économiques 

de cette population sont bas®es essentiellement sur lôagriculture, lô®levage, le commerce et les 

produits forestiers. Elles constituent les principales sources de leurs revenus. Il faut noter 

également que la région des savanes bénéficie des conditions écologiques et climatiques 

favorables au d®veloppement de lô®levage, des cultures c®r®ali¯res pluviales et des cultures 

mara´ch¯res ; côest pourquoi dans ces dernières années, GEVAPAF a accentué son appui sur 

la transformation et la valorisation des ressources naturelles et des produits issus des activités 

agricoles. 

Afin de contribuer efficacement ¨ lôam®lioration des revenus et conditions de vie des 

populations, gage de tout développement durable, GEVAPAF a axé ses interventions au cours 

de lôexercice 2024 dans les domaines suivants :  

1. Promotion de la filière agro-sylvo-pastorale 

2. Formation et insertion professionnelle des jeunes 

3. Valorisation des productions locales 

Les actions men®es dans ces domaines ont ®t® traduites ¨ travers la mise en îuvre de onze 

(11) projets différents au cours de lôexercice 2024. Il sôagit de : 

 

 Projet Wagashi sain pour une Optimisation des revenus des Ménages Exploitant le lait 

local au Nord Togo (WOMEN), 

 Projet Ma­ons de Demain, form®s et ins®r®s dans lôEco construction (MADE)  

 Projet dôAppui au renforcement de la Coh®sion Sociale au niveau de territoires 
transfrontaliers stratégiques (PARCS), 

 Projet Miel dôabeilles saines et Karité des petits producteurs pour les marchés 

rémunérateurs et pour une meilleure Gouvernance des aires protégées des hauts 

plateaux du Togo MiKaGo 

 Projet dôAppui au D®veloppement Agricole au Togo (PADAT) 

 Projet Dialogue entre agriculteurs et éleveurs dans les préfectures de Kpendjal et 

Kpendjal-Ouest 
 Activités Agropastorales Apaisées et Résilientes au Changement climatique dans les 

communes des régions savanes et Kara au nord Togo (3ARC) 

 Projet gestion durable du parc national Fazao-Malfakassa et amélioration des revenus 

des populations riveraines (BIOPAMA)   

 Projet dôAppui ¨ la R®silience aux Conflits des Communautés du nord Togo 

 Projet dôAppui aux Populations Affect®es par la Crise sah®lienne au nord de la 
Guin®e, de la C¹te dôIvoire, du Ghana, du Togo et du Bénin (APAC) 

 Projet de renforcement de la résilience et développement socio-économique des 

ménages vulnérables (y compris les rapatries) dans les régions du nord du Togo 

(FRSP) 

 



4 

 

I - PROJET WAGASHI SAIN POUR UNE OPTIMISATION DES REVENUS DES 

MENAGES EXPLOITA NT LE LAIT LOCAL AU NORD TOGO (WOMEN)  
 

INTRODUCTION  

Depuis août 2022, les ONG GEVAPAF et VSF-Suisse ont initié le projet WOMEN (Wagashi 

Sain pour une Optimisation des Revenus des Ménages Exploitant le lait local au Nord du 

Togo) afin de renforcer la résilience des m®nages dans les pr®fectures de lôOti, Oti-Sud et 

Kpendjal. Ce projet bénéficie entre autres du cofinancement de la CEDEAO et de la 

Coop®ration Suisse, pour une p®riode allant jusquôen mai 2025. Dans la cadre de sa mise en 

îuvre, les activit®s se sont poursuivies durant lôann®e  2024, marqu®s par plusieurs actions et 

rencontres avec les bénéficiaires ainsi que les autorités locales des zones de couvertures de 

projet. Il sôagit entre autre de la signature des attestations de donation des parcelles pour la 

r®alisation des mini fromageries et des points dôeaux, lôimmatriculation des coop®ratives, la 

formation des b®n®ficiaires sur lô®ducation financi¯re, la formation des membres des 

SCOOPS des revendeuses de wagashi sur les bonnes pratiques de lôhygi¯ne et lôappui ¨ la 

mise à disposition du matériels de transformation adéquat aux femmes transformatrice et la 

mise ¨ disposition des fonds de garantis aupr¯s de lôIMF et lôoctroi des cr®dits aux femmes. 

Ce rapport donne un aper­u sur lôensemble des activités qui ont été réalisées 

 

Rappel des objectifs et bénéficiaires du projet 

 

Objectif général: Améliorer la résilience des ménages vulnérables vivant du commerce du 

lait et ses produits. 

 

Objectifs spécifiques: 

¶ Renforcer lôemploi des femmes et jeunes (500 transformatrices et 100 commerçantes et 

transporteurs) dans la chaine de valeur du lait local ; 

¶ Améliorer la disponibilité et la qualité des produits laitiers locaux tels que le wagashi dans 

la zone du projet. 

 

Les bénéficiaires directs composés de : 

- 500 femmes transformatrices de lait : elles sont membres dôenviron 200 familles 

dô®leveurs r®parties dans les 7 cantons cibl®s. Les plus ©g®es ont en moyenne moins de 

40 ans dô©ge ; 

- 150 à 200 éleveurs ou bouviers ; ils seront form®s sur lôhygi¯ne de la traite de lait ; 

- 60 commerçantes de wagashi : elles sont réparties dans les villes secondaires et à 

Dapaong et commercialisent le wagashi dans les marchés et au niveau des axes 

routiers. Ce sont des jeunes femmes de moins de 35 ans selon lô®tude de r®f®rence 

réalisée en avril 2022 ; 

- Une quarantaine de transporteurs : ce sont des jeunes conducteurs de moto ou 

tricycles dans les villes secondaires des préfectures ciblées. 

- La BPFRS : b®n®ficiera dôune extension de ses services et dôune augmentation de 

revenus. 

 

Les bénéficiaires indirects seront : 

o Les consommateurs de wagashi bénéficieront des produits de meilleure qualité ; 

o Les m®nages dô®leveurs gagneront plus de revenus et consommeront du lait plus 

propre ; 
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o Les services v®t®rinaires en charge de lôinspection sanitaire et de la surveillance 

des maladies. Ils seront impliqu®s dans les activit®s de formation ¨ lôhygi¯ne de la 

traite et au contr¹le de la qualit® du lait et pourront b®n®ficier dôun renforcement de 

capacités. 

 

Le projet est mis en îuvre par le consortium composé de Gestion de lôEnvironnement et 

Valorisation des Produits Agropastoraux et Forestiers (GEVAPAF), Vétérinaires Sans 

Frontières Suisse (VSF-Suisse), Coop®rative dôEpargne et de Cr®dit pour le Soutien aux 

Initiatives de Femmes pour lôAutopromotion (COOPEC SIFA) et Boutique des Produits de la 

Femme Rurale des Savanes (BPFRS).  

Dôautres partenaires sont impliqu®s en tant que prestataires de services notamment : lôInstitut 

de Conseils et dôAppui Technique (ICAT), lôOrganisation pour lôAlimentation et le 

Développement Local (OADEL), la Division de Contr¹le et dôInspection V®t®rinaire 

(DCVR). 

 

A- Appui à la création des SCOOP 

1- Appui ¨ lôorganisation et structuration des acteurs  

Au cours de cette année 2024, WOMEN a appuyé à la structuration des bénéficiaires en 

organisant en coopératives les transformatrices de 6 nouvelles localités de production du lait 

en scoops. Ces dernières ont pu obtenir leurs immatriculations à la DDFTOPA du ministère 

de lôagriculture ; ce qui fait un cumul de 17 SCOOPS depuis le démarrage du projet, il sôagit 

de : 

- POTAL et MOUGNAL de Sagbiebou, 

-ALLAH FAGO de Kadjitoga  

-ALLAH WALOU de Bognari 

-BENI BAYO de Mango 
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1-1-Remise des attestations dôimmatriculation des coop®ratives 

 

Le 22 Janvier 2024 lôEquipe du projet WOMEN a proc®d® ¨ la remise des attestations 

dôimmatriculation ®tablit par le Minist¯re de lôAgriculture de lô®levage et du d®veloppement 

rural ¨ 8 coop®ratives de transformatrices du lait local. Il sôagit des coop®ratives suivantes : 

SCOOPS BEDOUMA de Kougneri, SCOOPS DJEDEH de Nagbecti, SCOOPS NANFI de 

Nafouri, SCOOPS BALAI-DJOKO de Fago, SCOOPS POOTAL de Koumongou, SCOOPS 

PINAL de Tchanaga, SCOOPS PINAL de Nandiki et SCOOPS DEOURAL de Kpagnon. 

Lôensemble de ces SCOOPS poss¯dent chacun d®sormais un r®c®piss® qui leur donne un 

statut de coop®rative dument ®tablit et reconnu par lôEtat.   

 

 
Séance de remise des récépissés aux responsables des SCOOPS 

 

2. Accompagner les éleveurs, les femmes transformatrices et commerçantes au 

d®veloppement de leurs activit®s ¨ travers lôacc¯s au financement 

2.1. Mise a disposition des fonds de garantis  

Dans le but de faciliter lôacc¯s aux cr®dits par lôensemble des membres des coop®ratives 

bénéficiaires du projet, GEVAPAF a ouvert un compte au nom du projet WOMEN à la 

COOPEC SIFA, puis a procédé à un dépôt de fond servant de garanti pour permettre à la 

COOPEC SIFA de donner des prêts aux femmes transformatrices du lait et les revendeuses du 

fromage pour leurs AGR avec des meilleures conditions. Ainsi pour cette année un montant 

de neuf million quatre cent quatre-vingt-dix mille soixante (9 490 060) francs cfa a servi de 
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garanti pour les prêts aux femmes. Le processus pour la remise des fonds aux femmes se 

poursuit au niveau de la COOPEC SIFA. 

2-2-Former les femmes transformatrices et les femmes commerçantes au développement 

commercial et ¨ lô®ducation financi¯re 

Il a ®t® organis® courant la p®riode du 23 janvier au 13 Mars 2024 et sôest d®roul®e en dix-sept 

sessions de formation au profit des 17 coop®ratives b®n®ficiaires du projet WOMEN. Il sôagit 

de :  BENIBAYO de Mango (20 participantes) ; NANFI de Nafouri (47 participantes) ; 

ALLAH -FABO de Kadjitoga (43 participantes) ; POOTAL de Sagbiébou (40 participants) ; 

MOUGNAL de Sagbiébou ( 22 participants) ; ALLAH WALOU de Bognari (45 

participants) ; DJEDEH de Nagbegti ( 66 participants) ; BEDOUMA de Kougnièri (47 

participants) ; BALAI -DJOKO de Fago (77 participants) ; PINAL de Nandiki (18 

Participants) ; POOTAL de Koumongou centre (33  participants) ; WALDERI de Namati (15 

Participants) ; PINAL de Tchanaga (47 participants) ;  DEOURAL de Kpagnon ( 25 

participants) ; ALLAH WOKOU de Saguidjoaga (46 participants), ALLAH BEDOU de 

Todjena (22 participants) et ALLAH WALOU POULAKOU (30 participants), soit un total de 

643 bénéficiaires formés.  

Ces formations ont été animée par la COOPEC SIFA et ont permis de renforcer les capacités 

de gestion financière des femmes transformatrices et revendeuses les bénéficiaires du projet 

WOMEN afin de m gérer au mieux les revenus de leurs activités économiques, leurs dettes et 

cr®dits et ¨ d®velopper au sein de leur coop®rative lôesprit de solidarit®.  

 Elles ont porté essentiellement sur les t autour des thèmes suivants : lô®pargne, la 

budgétisation, la gestion des dettes et crédits et la solidarité. Chaque session de formation a 

été Co animé par deux agents de crédit de la COOPEC SIFA. 

Au total, 17 sessions de formation en ®ducation financi¯re ont ®t® organis®es ¨ lôattention des 

17 coopératives du projet. Au total 643 femmes transformatrices et commerçantes de wagashi 

ont été formées par la COOPEC SIFA. Les formations ont porté essentiellement sur les 

thèmes suivants :  

- Lô®pargne  

- La budgétisation,  

- La gestion des dettes et crédits  

- La solidarité.  
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Photo de formation de la SCOOPS BENIBAYO de Mango 

3-Mettre en place des unités communautaires de transformation du lait 

Le processus de construction des unités de transformation du lait local en fromage a été 

d®marr® avec lôidentification des sites, la signature des contrats de donation des sites, 

lô®laboration des DAO ? le lancement de lôappel dôoffres pour la construction de 09 unit®s et 

le recrutement des Entreprises. Cependant la construction nôa pas pu d®marrer par le fait que 

le partenaire financier (ARAA) nôa pas encore donn® lôavis de non objection.  

Les contrats de donation de ces 06 sites ont été signés. 

4-Accompagner lôextension de la BPFRS en centre de collecte et de commercialisation de 

wagashi 

La BPFRS nôa pas encore ®t® ®quip®e. Compte tenu de sa position ¨ Dapaong (®loign®e des 

pr®fectures de lôOti et Oti-Sud) le projet a dôabord soutenu le d®veloppement de deux points 

de vente ¨ Sagbiebou et Mango qui seront approvisionn®s par les bassins laitiers dôOti et Oti-

Sud.   
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Le processus de formation des femmes ¨ lôutilisation du d®shydrateur alimentaire a ®t® lanc®. 

Le prestataire a été contacté et les fonds ont été mis à sa disposition, pour la mission. Le 

processus dôidentification a d®marr® pour accompagner le second groupement ¨ lôacquisition 

dôun point de vente 

5-Sensibiliser les acteurs de la chaine de valeur wagashi sur les bonnes pratiques 

dôhygi¯ne et les accompagner dans lôadoption de pratiques 

La formation des commer­antes a ®t® assur®e par le service r®gional dôhygi¯ne et 

assainissement avec lôappui des techniciens dôassainissement charg® du suivi des femmes et 

deux animateurs de lôONG GEVAPAF 

Lôapproche participative a ®t® utilis®e au cours des s®ances de formation bas®e sur la 

pr®sentation des modules et ®changes inter actives et les discussions de groupes ¨ lôaide des 

boites à images sur : 

¶ Lôauto analyse de lôenvironnement de vente ; 

¶ Les risques et lôorigine des contaminations ; 

¶ Les maladies et les intoxications alimentaires  

¶  Les dangers et bonnes pratiques dôhygi¯ne (lôhygi¯ne du personnel, la conservation 

des aliments, lôhygi¯ne des lieux de vente, etc.);  

¶ Echanges sur des bonnes pratiques dôhygi¯ne bas®es sur le principe des ç 5 è ¨ lôaide 

des boites à images ; 

¶ Les r¹les des commer­antes et les services dôhygi¯ne pour garantir la qualit® et la 
sécurité sanitaire des aliments. 

 

6- Formation des revendeuses sur les bonnes pratiques de lôhygi¯ne  

Dans le but dôam®liorer la qualit® des produits issus de la transformation du lait, GEVAPAF a 

conduit une session de formation sôest d®roul®e du 05 au 08 mars 2024 ¨ Mango et ¨ 

Sagbi®bou sur les bonnes pratiques dôhygiène. Cette formation a été animée par une équipe de 

formateurs compos®e du Directeur R®gional de lôassainissement Dapaong et de lôagent 

dôassainissement du CHP Mango au profit de 20 membres de coop®rative BENIBAYO de 

Mango et de 21 membres de la coopérative MOUGNAL de Sagbi®bou. Lôobjectif de cette 

formation a consisté à former les membres des coopératives sur les bonnes pratiques de 

lôhygi¯ne et de fabrication du fromage ¨ travers la pr®sentation des images, le brainstorming 

et des échanges sur les différentes sources de contamination des produits alimentaires. Suite à 

ces échanges les participantes ont retenu les cinq (5) différentes sources de contamination des 

produits alimentaires à savoir : lôenvironnement de travail, les manipulateurs des produits 

alimentaires, les matières premières, le matériel et les équipements et la méthode utilisée pour 

la fabrication du produit. Les participantes ont également appris les différentes étapes de 

fabrication et de conservation du fromage. Les différentes maladies liées à la contamination 

des produits laitiers comme les maux de ventre, la diarrhée, la tuberculose ont été aussi 

®num®r®es. Ensuite lô®quipe projet ¨ proc®der ¨ la pr®sentation du r¹le du projet ¨ lôendroit 

des bénéficiaires suivi de la présentation des agents dôassainissement qui ont pr®sent® leurs 
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rôles et enfin les bénéficiaires ont présenté également leurs rôles à jouer pour améliorer la 

qualité de leurs produits 

  

  
        Photo de famille de la SCOOPS BENIBAYO                       Photo de famille de la SCOOPS MOUGNAL 

 
            Photo de formation sur les bonnes pratiques dôhygi¯ne de la SCOOPS BENIBAYO de Mango 

 



11 

 

7-R®alisation des points dôeau 

Dans le but de rendre disponible de lôeau potable aux coop®ratives transformatrices du lait 

local en fromage, 03 localités à savoir Fago et Kougnieri (canton de Mogou) puis Bognari 

(canton Sagbiébou) ont des forages à motricité humaine. Ces forages permettront aux femmes 

désormais de fabriquer le fromage hygiénique en utilisant une eau de bonne qualité.  

7-1- signature des attestations de donation  

Des rencontres ont été organisées entre les bénéficiaires et les autorités locales (chefs) dans 

les localités identifiées pour abriter les mini-fromageries et les points dôeau. Au cours de ces 

rencontres, les propriétaires terriens, les membres des coopératives bénéficiaires du projet 

WOMEN et les chefs des localit®s identifi®es se sont mis dôaccord sur les parcelles cibl®es 

pour les réalisations des ouvrages (mini-fromageries et points dôeau). Ainsi les attestations de 

donation ont été signées à Bognari, Kadjitoga, Kougnéri, Fago, Nandiki, Tchanaga et Yiégou 

entre les membres des coopératives et les propriétaires terriens et approuvées par les chefs des 

localités et les chefs cantons.  

 
 Séance de signature de contrat de donation de sites  

II - Projet Ma­ons de Demain, form®s et ins®r®s dans lôEco construction 

(MADE)  
 

Depuis 2016, GEVAPAF coordonne des projets de formation et insertion professionnelle des 

jeunes dans les m®tiers de la pierre et de lô®co construction. Il sôagit notamment des projet 

appui ¨ la formation et ¨ la fili¯re pierre pour lôinsertion des jeunes (FIPIJ), formation et 

insertion professionnelle par lô®co construction (FIPEC), projet dôappui aux m®tiers de la 

pierre et de lô®co construction (PAMPEC) et le plus récent et en cour est le projet Maçons de 

Demain, form®s et ins®r®s dans lôEco construction (MADE). Ce  projet, cofinancé par 

lôAgence Française de Développement et Acting For Life a démarré depuis le 1er septembre 

2022. Côest un projet multi-pays qui est mis en îuvre dans deux pays de lôAfrique de 

lôOuest (Togo et Bénin). Le projet MADE a une durée de 36 mois avec un budget global de 

1 500 000 euros et cible 10 000 bénéficiaires directs. Au Togo, il est coordonné par 

GEVAPAF et mis en îuvre dans les régions des Savanes et Kara.  
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Lôobjectif global du projet est de contribuer au développement économique et sociale des 

territoires dôintervention afin dôam®liorer lôinsertion des jeunes. Spécifiquement MADE 

vise lôam®lioration de lôint®gration ®conomique et sociale des jeunes le renforcement du 

d®veloppement ®conomique et sociale des territoires ¨ travers lôappui ¨ la fili¯re 

écoconstruction et des initiatives en faveur de la cohésion sociale. 

1- Formation des jeunes aux m®tiers de la pierre et de lôéco construction 

 

a) Formation au CRETFP Dapaong 

 

Au CRETFP Dapaong, 15 jeunes de niveau CAP ont b®n®fici® dôune formation sp®cialis®e 

aux m®tiers de la pierre et de lô®co construction (pierre et BTCS) pour une durée de 6 mois. 

Les jeunes 15 jeunes ont suivi la formation sur les techniques de taille et pose de pierre, la 

production et la mise en îuvre des BTC. Cette formation a ®t® appuy®e par la r®alisation dôun 

chantier école au sein du CRETFP dapaong. Il sôagit de la construction dôun bâtiment dont le 

soubassement est en pierre et lô®l®vation avec les briques de terre compressée et stabilisée. La 

formation a été sanctionnée par les attestations de fin de formation qui ont été remises aux 

récipiendaires. Il faut noter ®galement quôun kit de mat®riel de ma­onnerie a été remis aux 15 

jeunes pour leur permettre de bien se lancer dans leur activité de maçonnerie.  
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Réalisation du chantier-école 

  

Remise dôattestations de fin de formation aux jeunes 

  

b) Formation au CET Pya  

 

Au CET Pya, la formation de 20 élèves  en deuxième année de BT Génie Civil sôest 

poursuivie et marquée une pause en mai 2024 ; elle a été relancé en Novembre 2024 pour le 

compte de la troisième année et en même temps la dernière phase. Cette dernière phase sera 
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marquée par la réalisation dôun chantier-école pour témoigner la maitrise des différentes 

techniques par ces jeunes. 

  
Tamisage et production de BTC 

 

  
Apprentissage de la construction avec les BTC sur le plateau technique 
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2- Suivi des activités des jeunes post-formations  

Le suivi des jeunes que ce soit ceux en formation ou en activité sur le terrain permet de 

sôinformer de lô®volution des activit®s des jeunes form®s sur leur chantier et de collecter les 

données pour renseigner le fichier de suivi. Ce suivi permet de se rapprocher de ces jeunes, 

permet également de recenser les difficultés et les besoin en termes de renforcement de 

capacité. Il est fait par contact direct avec le jeune sur le terrain, soit par appel téléphonique 

ou par whatsapp. Au total 180 jeunes sont bénéficiaires de cette formation dont 160 sont en 

activit® sur le terrain r®partis dans la ma­onnerie, force dôarm®e togolaise, enseignement et 

autres 

Photos des réalisations des jeunes formés 

   
Travaux de finition toujours par les jeunes formés 

   
         Un jeune en activité dans son champ                 un jeune supervisant les travaux de son chantier 
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               Un jeune en construction                                   un autre fabricant des claustras 

3- Autres activités menées dans le cadre du projet 

a) Formation des artisans maçons de Kara sur les techniques de constructions en 

pierre et BTCS 

En 5 jours, 30 artisans maçons venus des 7 préfectures de la région de la Kara ont été 

renforcés sur les techniques de taille et de construction avec les pierres, la production et la 

mise en îuvre des BTCS en collaboration avec la chambre r®gionale de m®tiers de la 

Kara du 27 au 31 mai 2024. Cette formation a permis de réaliser un bâtiment dont la 

fondation est en pierre et lô®l®vation des murs avec les BTCS, ¨ lôissus de cette formation, 

les participants ont reçu leur attestation de fin de formation. 
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Travaux de finition des murs en BTC et des marches 

 

b- Organisation de rencontres entres les jeunes formés  

Dans le but de mettre en relation les jeunes formés de promotions différentes, deux rencontres 

ont ®t® organis®es dont une ¨ Kara et lôautre ¨ Dapaong. La rencontre de Dapaong a rassemblé 

tous les jeunes formés et résidents dans la savane (43 jeunes) et celle de Kara ceux formés et 

résidents dans la Kara (55 jeunes). Ces rencontre ont ®t® lôoccasion pour chaque jeunes de 

faire une br¯ve pr®sentation des activit®s quôil a eu ¨ mener apr¯s la formation, de partage 

dôexp®riences de terrain avec les autres, dôexpliquer aux jeunes les mobiles du suivi et les 

informations recherch®es, lôimportance de donner des informations r®elles et en fin de cr®er 

un lien fraternel entre ces jeunes issus de différentes promotions.  

  
Etape des Savanes 

  
Etape de Kara 

 

c- Formation des jeunes sur lô®laboration de plan dôaffaires 

Dans le cadre du suivi des jeunes, lôune des dol®ances a porté sur le renforcement en 

élaboration de plans dôaffaires. Cette doléance a été prise en compte par GEVAPAF qui a 
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recruté un consultant et organiser ainsi une formation au profit de 30 jeunes du 23 au 27 

septembre 2024. Cette formation avait pour objectif de susciter les jeunes formés sur les 

techniques de construction en pierre et en BTCC, au montage dôun Business Plan pour une 

affaire économique en démarrage ou en cours afin quôils soient mieux guid®s durant la 

réalisation, outillés pour les demandes de financement et accessibles aux appels à projets 

nationaux et internationaux. Après les 5 jours de formation, les 30 jeunes ont été suivi et 

accompagnés  pour la finalisation et lôadoption de leur plan dôaffaire. Chaque jeune ayant re­u 

son document, des orientations leur seront données pour bénéficier des instruments financiers 

initiés par lôEtat togolais. 

 

 

c) Organisation des séances de sensibilisation des VEC des communes de 

Tandjouaré 1 et Tône 4 

Cette activité a été menée dans les communes de Tandjouaré 1 et de Tône 4 respectivement le 

02 et 04 octobre 2024 au niveau de chaque commune; cette réunion a permis de rassembler 

les volontaires dôengagement citoyen et les conseillers municipaux des communes concernées 

de ces communes. Les participants ont été entretenus sur la question de la citoyenneté et le 

développement local inclusif ; cette activité a touché environ 70 personnes dont les élus 

locaux 

   
                         Etape de Tandjouaré 1                                                         Etape de Tône 4 
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d) Participation ¨ lôatelier dô®laboration de plan de suret® 

 

Au regard du contexte s®curitaire qui s®vit dans la zone dôintervention du Programme MADE, il a ®t® 

initi® une formation au profit des deux partenaires de mise en îuvre du MADE sur la gestion des 

risques en vue de les aguerrir pour lôatteinte des r®sultats. Un duo de consultants s®lectionn®s ¨ cet 

effet a anim® ladite formation qui sôest d®roul®e ¨ Parakou au Bénin, du mercredi 14 au vendredi 16 

ao¾t 2024. Au total 22 participants parmi lesquels les membres des Conseils dôAdministration des 

deux structures et les conducteurs ont pris part ¨ cette formation. Lôatelier a ®t® ouvert par le Maire de 

la commune de Tangui®ta (B®nin), repr®sentant le pr®sident de lôACAD. On retient de son allocution 

que le Programme MADE se met en îuvre dans deux pays voisins dont le contexte s®curitaire de la 

zone dôintervention nôest pas des plus favorables pour lôex®cution de toutes les activités. Les acquis de 

la formation permettront dôatt®nuer, voire contourner les effets de la crise s®curitaire du moment. Il a 

pour finir, exhort® tous les acteurs pr®sents ¨ lôassiduit® et ¨ une participation active aux travaux. 

Durant les 03 jours, les participants ont été entretenus sur les modules suivants : comportements à 

adopter en situation dôins®curit®, communication en p®riode de crise. Chaque institution a été 

amen®e dans la suite ¨ faire un approfondissement de lôanalyse des risques et identification des actions 

et des stratégies de mitigation conduisant ainsi ¨ lô®laboration du plan de gestion de risques  

 

Quelques photos  

   
                 Le consultant déroulant le module                                  photo de famille 

  

e) Sensibilisation des communes pour la valorisation des ressources naturelles.  

Cette réunion a eu lieu le vendredi 22 novembre 2024 dans la salle communautaire de 

Kpendjal 1. Une quarantaine de participants a pris part à cette rencontre parmi lesquels les 

conseillers municipaux dont le Maire, chefs canton, chef village, les comités cantonaux de 

développement, comités villageois de développement de ladite commune, etc. 

La c®r®monie dôouverture a ®t® pr®sid®e par le Maire de la commune de Kpendjal 1. Une 

brève présentation des projets de formation a été faite par le chef projet PARCS suivi de la 

présentation plus en détail du projet MADE par le Chef dudit projet après le mot de bienvenue 

du Maire. Lôimplication ou le r¹le des communes dans la mise en îuvre de ce projet ainsi que 

la valorisation des ressources locales par ces communes ¨ lôaire de la d®centralisation o½ elles 

sont appelées à se développer avec leurs propres ressources a été rappelé. 

A lôissue de ces pr®sentations, un d®bat a ®t® ouvert aux participants pour les questions de 

compréhension, de suggestion  et autre. 
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Il a ®t® rappel® ¨ la commune,  la disponibilit® du fonds dôappui pour la r®alisation dôouvrages 

en matériaux locaux, une occasion à saisir si elle avait un projet de construction. 

  

La formation aux m®tiers de la pierre et de lô®co construction depuis son d®marrage sôest 

d®roul®e dans de bonnes conditions dans lôensemble. A ce jour, on dénombre 180 jeunes dont 

13 filles qui maitrise les techniques de taille et de pose de pierre ainsi que les technique de 

production et pose des BTCS et qui sont actifs sur le terrain: certains travaillant avec des 

entreprises BTP, dôautres poursuivant les ®tudes de niveau sup®rieur et   dôautres ®voluent 

avec des clients privés.  

Côest le lieu de saluer ici toutes les parties prenantes pour leur engagement sans faille dans le 

processus. 

Le plaidoyer pour la certification et la d®livrance dôune attestation de fin de formation aux 

apprenants signée par le ministère en charge de la formation demeure le souci et le défi à 

relever. bien que les chantiers de pierre nôont pas d®marr®s comme pr®vu, lôespoir dôun avenir 

est permis surtout avec les actions de visibilit® et plaidoyer ¨ lôendroit des autorit®s qui vont 

être menés. 

     

III - PROJET DôAPPUI AU RENFORCEMENT DE LA COHESION SOCIALE AU 

NIVEAU DE TERRITOIRES TRANSFRONTALIERS STRATEGIQUES (PARCS)  

 

Int roduction 

Le « Projet dôAppui au Renforcement de la Coh®sion Sociale au niveau des territoires 

strat®giques transfrontaliers (PARCS) est financ® par lôAgence Fran­aise de D®veloppement 

et AFL. Il couvre une période de 36 mois (décembre 2022 ï novembre 2025) et mis en îuvre 

par Acting for Life et ses partenaires locaux. Au Togo, il est mis en îuvre dans la r®gion des 

savanes par GEVAPAF et la CIDeLS.  

LôObjectif Global du PARCS est de renforcer la cohésion sociale dans les territoires 

strat®giques transfrontaliers. Lôobjectif Sp®cifique est dôappuyer un d®veloppement socio-

économique inclusif des territoires. Il a trois principaux résultats :  

 Le Résultat 1 : « Faciliter le développement des territoires grâce à un accroissement et une 

diversification des offres de formation »  
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Le Résultat 2 : « Renforcer une gouvernance informée des territoires à travers la mise en 

place dôoutils dôaide ¨ la d®cision » et enfin  

Le Résultat 3 : « renforcer la gouvernance multi-acteurs des territoires transfrontaliers dans 

les pays dôintervention »   

Pour le compte de lôann®e 2024, GEVAPAF a mis en îuvre les activit®s du r®sultat 1 et 03. 

La formation des jeunes en agropastoral et en électricité photovoltaïque afin de faciliter leur 

insertion socioprofessionnelle et favoriser la cohésion sociale dans les communautés. En 

dehors de ces formations, certaines activit®s transversales et dôanimations territoriales ont ®t® 

r®alis® au cours de lôann®e 2024.  

Le pr®sent rapport annuel retrace lôessentiel des activit®s r®alis®es pour le compte de lôann®e 

2024  

A. LA FORMATION DES JEUNES EN AGROPASTORAL    

La mise en îuvre de cette activit® de formation qualifiante de six (6) mois, n®cessite certains 

préparatifs avant le démarrage de la formation proprement dite car les bénéficiaires (les 

jeunes) sont en mode internat au CRETFP Dapaong et b®n®ficient de lôh®bergement, de la 

restauration et de kit pour la formation. Les sous activités réalisées sont :  

 

1. LA SELECTIO N DES JEUNES POUR LA FORMATION EN 

AGROPASTORAL  

  A la clôture des dossiers, on notait au total 21 dossiers enregistrés dont 09 filles et 12 

garçons. Une commission composée du Directeur du CRETFP- Dapaong, du chef des travaux, 

du responsable volet formation agropastorale du chef projet PARCS, du chef projet MADE 

ont été mis sur pied pour procéder à la sélection des jeunes. Une priorité a été donnée aux 9 

filles qui ont soumis les dossiers.  Après interview 05 filles ont été retenues. Pour les 04 filles 

éliminées, elles étaient mariées et avaient des petits enfants, ce qui serait difficile pour la 

maman de résider dans un premier temps au CRETFP Dapaong et dans un deuxième temps de 

pouvoir suivre la formation et de sôoccuper de lôenfant.  A lôissue du processus, 15 candidats 

ont été retenus pour le compte de la deuxième promotion. 

2. LA RECONDUCTION DôUNE ENSEIGNANTE ET LE REMPLACEMENT 

DôUN ENSEIGNANT POUR LA FORMATION DES JEUNES  

 

Etant donné que les enseignants retenus pour la première année avaient donné entière 

satisfaction, GEVAPAF a voulu les reconduire pour la deuxième promotion. Contacté, 

Mademoiselle TCHEGLI Hélène Ladi  a répondu présente et disponible à continuer la 

formation des jeunes. Le second formateur Monsieur MAMIDI Dadji®ba nôa plus r®pondu 

favorablement car ayant trouvé un travail. Il est alors remplacé par KOKONA LARE 

Yendoubouame, titulaire dôun BTA au CRETFP Dapaong avec plus de 3 ans dôexp®riences 

dans la conduite des communautés à la base en renforcement de leurs capacités en 

agropastoral et en agroforesterie. Il a aussi travaill® ¨ GEVAPAF en tant quôanimateur qui a 

toujours donné entière satisfaction à GEVAPAF. Ainsi, la direction de GEVAPAF en 

concertation avec le CRETFP Dapaong a jugé KOKONA LARE Yendoubouame capable de 

remplacer lôenseignant démissionnaire.  
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3. SELECTION ET SIGNATURE DE CONTRAT AVEC UN SERVICE DE 

RESTAURATION POUR LES ELEVES  

Les apprenants b®n®ficient de lôh®bergement et de restauration. Pour ce faire, GEVAPAF a 

conduit le processus de s®lection dôun prestataire en contactant trois restaurants de la place 

reconnus pour la qualité de leurs prestations en matière de restauration de grand public pour 

proposer leurs meilleures offres en vue du choix du moins disant pour servir un petit déjeuner, 

un déjeuner et un diner à chacun des 15 jeunes en formation. Les trois restaurants ont envoyé 

chacun une facture pro forma et un comit® dôanalyse a ®tudi® ces offres et a d®gag® ¨ lôissue 

de lô®tude le « Restaurant Number One » jugé moins disant parmi les trois restaurants 

consultés. Un contrat de prestation de service est signé entre le prestataire et GEVAPAF afin 

que le service démarre le 08 janvier 2024. 

4. LE DEMARRAGE DE LA FORMATION  

Après la sélection des jeunes issus de diverses préfectures de la région des savanes, une 

rentrée en formation des jeunes au CRETFP Dapaong sôen est suivie. Les Directeurs de 

GEVAPAF et celui du CRETFP Dapaong ont procédé ce 08 janvier 2024 au démarrage de la 

rentr®e en formation agropastorale des 15 jeunes. Lôobjectif ®tait de lancer officiellement la 

rentrée des apprenants et leur prodiguer des conseils utiles pour la réussite de cette formation. 

Cô®tait lôoccasion pour les responsables du CRETFP Dapaong et de GEVAPAF dôentretenir 

avec les jeunes sur lôimportance de cette formation dans lôinsertion socio professionnelle des 

jeunes.  Au total 10 garçons et 05 jeunes filles ont répondu à la convocation pour le 

démarrage de la formation.Tous les 15 élèves sont logés au centre de formation,  la 

restauration et les soins de santé élémentaires leurs sont  garantis. Ils sont organisés en groupe 

de 5 personnes pour assurer la permanence les week-ends. La formation est plus pratique que 

théorique (04 jours de pratiques et 01 jour de théorie) 

  
Photo de famille du lancement de la formation         Officiels du lancement de la formation  

 

5. ACQUISITION DES KITS JEUNES POUR LA FORMATION  

Les apprenants ont reçu les kits jeunes qui leur serviront lors des séances théoriques et 

pratiques (en salle comme sur le plateau technique). Chaque jeune a reçu une paire de bottes, 

un râteau, une binette, deux paires de gants, cahiers grand format, petit forma et un cahier de 

dessin, bics rouges, bleu, crayons, gommes ensemble géométriques, un paquet de cache nez, 

une blouse. Ce kit permettra dans un premier temps aux apprenants dô°tre en sécurité sur les 
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sites et dans un deuxième temps de mieux conduire les séances de pratiques afin de bien 

assimiler les enseignements. 

 
  Entretien et remise des kits aux jeunes par le Chef travaux du CRETFP et les responsables du volet agro 

 

 

6. ANIMA TION DU PLATEAU TECHNIQUE  

a) Elevage des poules 

Afin de permettre aux apprenants de maîtriser les techniques de production de poules locales 

améliorées, 63 poulets de chair locale améliorées ont été acquis et alimente le plateau 

technique en élevage.  Grace à cet approvisionnement en matière première, en produits de 

soins vétérinaire, en provende et en vaccins, les apprenants ont compris et applique sur les 

volailles les moments indiqués ou recommandé pour les vaccins. Ils appliquent aussi sur les 

volailles selon les symptômes présentés, les soins appropriés et la périodicité de déparasitage 

des volailles. Ils ont appris et appliquent aussi la gestion du stock de provende et lôentretien de 

poulailler.   

  
Élevage des poules locales améliorées 
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b) Production maraichère 

Une superficie de 0,25 hectare est mise à la disposition des jeunes pour servir de plateau 

technique. Toute la superficie est mise en valeur par les jeunes afin dôappliquer les itin®raires 

techniques de production des légumes (oseilles de guinée, gboma, laitue, le gombo, choux, 

carotte, concombreé) 

Côest gr©ce ¨ ce plateau technique, ¨ la disponibilit® des formateurs et de leur approche 

interactive que les jeunes appliquent les techniques de confection des planches, le traitement 

et préparation des semences maraichères, la pépinière, le semis ou le repiquage des légumes.   

 

 

7.  LA CEREMONIE DE CLOTURE DE LA FORMATION DES JEUNES EN 

AGROPASTORAL AU CRETFP DAPAONG  

Quinze jeunes dont cinq filles et dix garçons ont suivi depuis janvier 2024, la formation en 

agropastoral au CRETFP Dapaong. Après six mois de formation, GEVAPAF a organisé le 28 

juin 2024 la cérémonie de clôture de ladite formation qui a regroupé les responsables des 

services techniques en charge de la formation technique et de lôinsertion socioprofessionnelle 

(Inspection de lôenseignement technique, le CRETFP-Dapaong, le plan, incubateur BAM-

LAB, le centre BONITA HAUS, lôANPE...) et la commune de Tone1 qui a pr®sid® la 

cérémonie de clôture.  

Tous les intervenants ont salu® lôeffort de GEVAPAF et ses partenaires techniques et 

financiers pour lôappui accompagnement des jeunes dans la formation et lôinsertion 

socioprofessionnelle des jeunes. Ils ont également prodigué des conseils aux récipiendaires 

afin que ceux-ci puissent sôinstaller et produire la volaille et les légumes dans leurs fermes à 

travers cette formation pratiques re­ues. Le Directeur de GEVAPAF a rappel® quôun kit 

dôaccompagnement leur sera donn® apr¯s un suivi pour sôassurer/ confirmer dans un premier 

temps que les jeunes possèdent les prérequis (Terre, poulailler ...) et dans un deuxième temps 

sôassurer que les jeunes maintiennent toujours leurs choix de sp®culation pour sôinstaller. 

Ainsi les kits doivent être achetés en fonction du besoin des jeunes. La porte parole des jeunes 

a remercié GEVAPAF et ses partenaires techniques et financiers pour leurs soucis de former et 

accompagner les jeunes vulnérables. 
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Les officiels de la c®r®monie de cl¹ture   le 4¯me adjoint au Maire de Ton1 remet lôattestation 

 
Photo de famille de la libération des jeunes 

 

 

B. FORMATION DES JEUNES EN ELECTRICITE PHOTOVOLTAÏQUE  

 

1. LE COMMUNIQUE DE RECRUTEMENT DES JEUNES POUR LA 

FORMATION EN ELECTRICITE PHOTOVOLTAÏQUE POUR LE 

COMPTE DE LA DEUXIEME PROMOTION    

Pour le compte de la deuxième promotion, un communiqué est cosigné par les directeurs du 

CRETFP Dapaong et celui de GEVAPAF pour lôouverture de d®p¹t des dossiers de 

candidatures pour la formation des jeunes en électricité photovoltaïque. Ce communiqué fait 

cas du profil des jeunes recherchés ; le lieu, la date du démarrage de la formation. Le 

communiqué est affiché au CRETFP-Dapaong, à GEVAPAF et partagé dans les plateformes 

WhatsApp. Ce communiqu® a suscit® lôengouement aupr¯s des jeunes pour suivre cette 

formation.  Ce qui explique le nombre de dossiers déposé pour cette formation. Nous avons 

enregistré 41 dossiers dont 05 filles et 36 hommes. La plupart des jeunes enregistré viennent 

des villages de la région des savanes. Ils ont des niveaux qui vont du CFA à CAP en électricité 

ou électrotechnique.  

Un Comité de sélection composé de quatre membres (Le directeur du CRETFP- Dapaong, le 

Chef travaux, les chefs projet MADE et PARCS) a proc®d® ¨ lô®tude des dossiers pour la 

sélection des jeunes.  Après cette sélection primaire il y a eu un entretien avec ces jeunes. 

Côest ainsi que deux filles ont ®t® ®limin®es car ®tant des femmes au foyer avec des petits 
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enfants et ne pouvant pas venir résider à Dapaong pour suivre la formation.  Suite à cette 

deuxième sélection nous avons retenus les 15 jeunes dont 03 filles et 12 garçons qui vont 

suivre la formation. 

2. LANCEMENT DE LA FORMATION DES JEUNES EN ELECTRICITE 

PHOTOVOLTAÏQUE   

  Les Directeurs de GEVAPAF et celui du CRETFP ïDapaong ont procédé ce 1er Aout 2024 

au lancement de la formation des jeunes. Étaient présents à ce lancement, en plus des deux 

directeurs, le chef travaux, le directeur du cabinet DIAMONT ELECTRO GROUP, les chef 

projets MADE et PARCS ainsi que les animatrices de ces deux projets et les apprenants. 

Le chef travaux a souhaité la bienvenue aux apprenants et remercier GEVAPAF pour le choix 

du CRETFP-Dapaong pour abriter cette formation. Il a exhorté les apprenants à respecter les 

règlements intérieurs du CRETFP qui se traduira par leur assiduité, ponctualité et la 

pr®servation de lôenvironnement. Pour le Directeur exécutif de GEVAPAF, il a remercié le 

CRETFP Dapaong pour sa disponibilité et sa franche collaboration depuis 2016 sur la 

formation et lôinsertion socioprofessionnelle. Le Directeur a encouragé les jeunes électriciens 

¨ sôy mettre au travail, de poser des questions là où ils ne comprennent pas afin de sortir très 

outillés pour être apte à la sortie de cette formation. Selon lui, un artisan qui a ses capacités 

biens renforc®s ne doit pas manquer de travail, car côest sa comp®tence qui fera sa publicit®. Il 

leur a rappelé au respect du règlement intérieur du CRETFP Dapaong et la discipline.  

Le Directeur du CRETFP Dapaong a ouvert la formation des jeunes en électricité 

photovoltaµque. Il a dôabord souhait® la cordiale bienvenue ¨ tous les participants et a 

remerci® lôONG GEVAPAF et ses partenaires pour les appuis accompagnement des jeunes ¨ 

travers les formations et lôaccompagnement en mat®riel et outillage pour lôinsertion 

socioprofessionnelle. Ces formations permettent aux jeunes de créer leur propre emploi. Il a 

demandé aux jeunes de saisir cette opportunité de formation qui leur permettra de gagner des 

emplois ou des chantiers. Il a aussi réitéré aux jeunes sur le respect du règlement intérieur du 

CRETFP. Côest sur ces mots quôil a ouvert la formation des électriciens pour la deuxième 

vague.  

 
Les officiels de lôouverture de la formation                       Photo de famille apr¯s lôouverture 
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3.  LE RECRUTEMENT DôUN FORMATEUR OU FORMATRICE EN 

ELECTRICITE PHOTOVOLTAÏQUE  

Afin dôassurer la formation des jeunes sélectionnés, nous avons conduit le processus de 

recrutement dôun formateur en ®lectricit® photovoltaµque. Lôanalyse des offres techniques et 

financi¯re des postulants. A lôissu de lôanalyse des offres techniques et financi¯re des 

soumissionnaires le cabinet DIAMONT ELECTRO GROUP a été retenu pour avoir présenté 

une offre technique meilleure que les autres et une offre financière moins disant que les deux 

autres. Il poss¯de une bonne exp®rience en mati¯re dô®nergie solaire et a d®j¨ form® les jeunes 

électriciens de la première promotion dans le cadre du projet PARCS.  Un contrat est signé 

entre le cabinet et GEVAPAF pour une durée de vingt-cinq jours afin dôassurer la formation 

des jeunes en électricité photovoltaïque.  

4. SELECTION ET ACQUISITION DôUN FOURNISSEUR DE MATIERE 

DôíUVRE ET KITS JEUNES POUR LES APPRENANTS EN 

ELECTRICITE PHOTOVOLTAÏQUE  

 

En vue dôavoir un mat®riel de qualit® ¨ un prix abordable, nous avons proc®d® ¨ la demande 

de cotations pour trois établissements reconnus pour la fourniture de mat®riel dô®lectricit® 

photovoltaïque de qualité pour proposer leur meilleure offre afin de sélectionner le moins 

disant pour la fourniture de la mati¯re dôîuvre et du kit jeune. Un comit® dôanalyse et de 

sélection a évalué les trois offres des trois établissements consult®s. LôEtablissement ç SOUM 

SOLAR TECHNOLOGIES  » a été jugé le moins disant et par conséquent a été sélectionné 

pour la fourniture de la mati¯re dôîuvre et les kits jeunes. Une lettre lui a ®t® envoy®e pour 

notifier cette attribution du marché et une notification de non sélection adressée aux deux 

autres établissements non retenus.  

En concertation avec le cabinet retenu pour la formation, nous avons identifié le matériel 

n®cessaire pour la mati¯re dôîuvre et les kits jeunes pouvant servir pour la formation. La 

mati¯re dôîuvre achet® est compos®e de : (02 Panneaux solaire 270W, 02 régulateurs de 

charge PWM20A, 02 régulateurs de charge MPPT20A, 02 batteries solaire 45AH, 02 

convertisseurs DC/AC12VDC/220V AC, 02 convertisseurs AC/DC 220V AC/12V DC, 02 

Lampes DC, 02 Lampes AC, 02 connecteurs MC4 mâle et femelle, 02 disjoncteurs DC40A, 

10 mètres de câble PV6 mm², 10 mètres de fil souple, 02 trousseaux de tournevis, 02 

trousseaux de pinces, 02 trousseaux de clefs plates).  Ce matériel a permis de réaliser les 

séances pratiques sur les installations et maintenance des équipements à énergie solaire (les 

panneaux solaires, les forages à pompage solaire, les plateformes multifonctionnelles, les 

lampadaires solairesé) 

Les kit jeunes sont acquis et constitués de multimètre ou pince ampèremétrique, une paire de 

chaussures de protection, un trousseau de clefs plates, de pinces, de tournevis, un gilet, et un 

manuel du participant. Ce kit jeune est constitué de matériel essentiel qui permettra aux jeunes 

de faire des installations, réparation des installations aussi bien sur le solaire que sur les 

installations à usage énergie électrique.  

5. LA CEREMONIE DE CLOTURE DE LA FORMATION DES JEUNES EN 

ELECTRICITE PHOTOVOLTAÏQUE  

Le vendredi 30 Aout 2024, les 15 jeunes formés en électricité photovoltaïque ont reçu leur 

attestation de fin de formation. Une patère des invités a répondu présent à cette invitation. Le 

chef travaux du CRETFP-Dapaong représentant son directeur a souhaité la cordiale bienvenue 
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aux participants en saluant les jeunes pour leurs engagements à apprendre. Il a aussi salué 

GEVAPAF et ses partenaires pour cette formation qui vient renforcer les capacités techniques 

des jeunes pour r®pondre au march® de lôauto emploi   

Prenant la parole le directeur exécutif de lôONG GEVAPAF, a relev® la question de lôemploi 

qui est une préoccupation fondamentale du gouvernement, et en tant que société civile, sa 

structure ne ménagera aucun effort pour contribuer à la réalisation de cet objectif, car dit-il, « 

en donnant du travail et de lôemploi aux jeunes, on contribue au d®veloppement de son pays è 

il a convié les bénéficiaires au sérieux et à plus de dynamisme en cherchant à valoriser les 

acquis de cette formation afin de sôins®rer professionnellement dans la soci®t® ou sur le 

marché du solaire en plein essor.  

Le chef dôinspection de lôenseignement technique de la r®gion des Savanes a souhait® que 

cette formation puisse aider les b®n®ficiaires ¨ sôemployer eux-mêmes pour devenir de 

véritables entrepreneurs épanouis. Il salué GEVAPAF et ses partenaires techniques et 

financiers pour la diversification des actions de développement qui sont très remarquables sur 

le terrain. Selon lui GEVAPAF et ses partenaires sont sur plusieurs fronts : 

lôagropastoralisme, la construction en pierre, et maintenant la formation en électricité 

photovoltaïque. Il est du ressort des jeunes bénéficiaires de ces projets et programmes de 

sôapproprier les acquis pour favoriser leur insertion socioprofessionnelle. 

 La cérémonie de clôture est présidée par le maire de la commune de Tône 1, qui a exprimé sa 

gratitude ¨ lôONG GEVAPAF et ¨ ses partenaires techniques et financiers pour les diverses 

initiatives qui témoignent de leur volonté de développer le capital humain de la manière la 

plus efficiente. Il a exhorté les jeunes à mettre en pratique les enseignements reçus pour 

sôinstaller ¨ leur propre compte, sôextirper de la pauvret® et contribuer au d®veloppement de 

leurs localités.   

   
Kits jeunes                              Le maire de Tone1 remet lôattestation ¨ une r®cipiendaire 
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Photo de famille après la clôture de formation 

 

6. LôAPPUI ACCOMPAGNEMENT DES JEUNES FORM£S EN 

AGROPASTORAL DANS LEUR INSTALLATION  

Il est pr®vu lôaccompagnement des jeunes form®s en agropastoral avec un kit pour leur 

installation. Apr¯s leur lib®ration lô®quipe du projet PARCS a organis® un suivi aupr¯s de tous 

ces jeunes. Cette tourn®e avait pour objectifs de conna´tre les lieux dôinstallation des jeunes, 

la disponibilité des terrains pour les maraichers, les poulaillers pour les éleveurs de poules. 

Nous avons visité les initiatives des jeunes après la formation. Sur les 15 jeunes visités ; 11 

ont initi® disposent des locaux et ont d®j¨ initi® lô®levage des volailles. Concernant les 

maraichers notons quôil y a quatre jeunes qui ont opté pour le maraichage. Ils ont déjà initié la 

production des l®gumes (oseilles de guin®e, ad®m®, gombo, oignon tomateé)   Côest 

®galement ce suivi qui a permis aux jeunes dôexprimer le besoin en mat®riels n®cessaire pour 

leur installation. Côest ¨ lôissu de ce suivi que le mat®riel et les volailles sont acquis et mis ¨ 

leur disposition. 

 
Suivi des jeunes dans leur village après la libération 

 

Pour les éleveurs de poules chacun a reçu 25 poulets Goliath déjà démarré pendant deux mois 

et demi, un sac de 50 kg de provende, un kit de vaccins (Ita News ; Ceva new-l ; Ceva 

Gomboro ; Ceva ibdl), un abreuvoir et une mangeoire de deuxième âge. Quant aux jardiniers, 

chacun a re­u une motopompe avec le syst¯me dôarrosage, les semences, r©teau avec manche, 

et une pelle avec manche. Tous ces jeunes ont exprim® leur satisfaction ¨ lôendroit de 

GEVAPAF et ses partenaires techniques et financiers. Ils ont promis faire bon usage du 

matériel et produire la volaille et légumes pour satisfaire la demande sans cesse croissante et 

assurer leur autonomie financière 
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Remise des kits dôinstallation aux jeunes 

 

C. LES FORMATIONS TRANSVERSALES  

 

1. LA FORMATION DES JEUNES SUR LES BONNES PRATIQUES AGRO 

ÉCOLOGIQUES 

Les jeunes de la première promotion comme ceux de la deuxième promotion ont saisi une 

opportunité de formation sur les bonnes pratiques agro écologique organisé par GEVAPAF en 

partenariat avec DEAFAL qui accompagne une coopérative de femme sur la transformation 

des amandes de karité en beurre de karité. Durant trois jours les apprenants ont appris 

comment fabriquer lôengrais biologique ¨ travers les ®l®ments organiques. La fabrication du 

compost à travers le BOKASHI.  Plusieurs techniques ou pratiques agro écologiques ont été 

d®velopp® ¨ lôinstar de lôassociation des cultures (céréales légumineuses), arbres fertilisants et 

c®r®alesé . Un partage dôexp®rience sur les techniques de reconnaissance dôun sol lessiv® et 

un sol riche a été partagé. (Prélever et mettre dans deux bouteilles deux différentes terres, 

ajouter de lôeau et agiter. La bouteille qui contient une terre riche sera sombre, et les débris 

des v®g®taux flotteront ¨ la surface de  lôeau tandis que dans lôautre bouteille qui contient un 

pr®l¯vement dôun sol pauvre aura une eau claire, pas de v®g®taux flottant). Les jeunes ont 

appris comment déterminer les courbes de niveau avec juste trois bâtons attachés en triangle 

et un fil relié à une masse. Cette technique permettra aux jeunes de déterminer les courbes de 

niveaux dans leur champ et mettre en place des diguettes principales secondaires et de 

cloisonnement pour garder lôeau longtemps dans les champs.     

         
    Formation théorique                                                    Formation pratique sur la fabrication du compost 
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Détermination des courbes de niveau 

 

2. LA FORMATION DES JEUNES SUR LES TECHNIQUES DE PRODUCTION 

DE PEPINIERES  

Les 15 jeunes en formation ont b®n®fici® dôune formation sur la production des p®pini¯res. 

Cette formation est assurée par une personne ressources reconnu pour ses compétences en 

agroforesterie. Il a amené les jeunes à identifier les essences forestières locales à croissance 

rapide et à valeur ajoutée. Ils ont aussi La récolte et le traitement des semences à essence 

locales. Après ces travaux de groupes, les jeunes sont allés sur les sites pour la phase pratique. 

Ils ont ®t® outill®s sur la pr®paration de la terre dôempotage (le terreau), le remplissage et 

classement des pots, le semis et la protection des plantules. Ils ont aussi été outillé sur les 

soins à donner aux plantules, (lôarrosage, le d®sherbage, le binage, lôombrage, le rhabillage 

des racinesé) et le traitement phytosanitaire ad®quat. Le consultant va poursuivre la 

formation des jeunes lors de ses suivi afin dôappliquer toutes les techniques sur la p®pini¯re 

pour amener les jeunes ¨ sôapproprier toutes les techniques enseign®es Les jeunes ont ®t® 

édifiés sur ces techniques de production des plants. 

3.  FORMATION, SENSIBILISATION DES JEUNES SUR LE CIVISME, 

CITOYENNETE, DEMOCRATIE, DEVELOPPEMENT ET L'EXTREMISME 

VIOLEN T  

La formation était assurée par un consultant bien expérimenté qui a su développer les 

techniques dôanimation pour faire comprendre aux jeunes ce que côest que la citoyennet®, la 

d®mocratie lôextr®misme violent. Ils ont ®t® aussi outill®s sur les comportements civiques, la 

citoyennet® et surtout les causes de lôextr®misme violent et les approches de solutions. Les 

participants ont beaucoup échangé sur les comportements civiques et surtout le respect des 

symboles de lôEtat, de lôautorit®, des lois et textes, du respect de la différence, la tolérance. Il 

est rappel® aux apprenants le respect du r¯glement int®rieur de lô®tablissement, du code de la 

route afin de garantir le vivre ensemble et le respect de la différence. Ce qui a beaucoup 

soulevé des questions sur le comportement de certains apprenants qui ne savaient pas que 

leurs attitudes étaient inciviques. Le délégué a invité chaque apprenant à appliquer les bonnes 

mani¯res non pas seulement ¨ lô®cole mais aussi ¨ la maison sur la route en ville et dans leur 

milieu professionnel.   

En résumé, les participants :  
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- ont reconnu avoir appris des choses sur les droits et devoirs du citoyen, celui de payer 

ses impôts ;  

- ont reconnu avoir appris les défis sur le développement local ; 

- ont reconnu avoir appris comment vivre ensemble dans la communauté et dans la 

société 

- ont reconnu avoir appris lôimportance du civisme et de la solidarit® dans la 

communauté 

- sôengagent ¨ faire des efforts pour mettre en pratique tout ce qui est enseign® au cours 

de leur formation (créer leur propre entreprise, être indépendant, développer ma famille, 

respecter le civisme, etc 

 
Séance de sensibilisation des jeunes sur des thèmes spécifiques 

 

4. INITIATION DES JEUNES FORMÉS EN TIC  

Pour cette deuxième promotion des jeunes formés en agropastoral, nous avons programmés et 

tenu les 25 au 26 septembre 2024 la formation en initiation sur nouvelles techniques de 

dôinformation et de communication qui a regroup® les quinze jeunes dont 10 hommes et 05 

filles pendant 02 jour pour une initiation pour certain et un renforcement de capacité pour 

dôautres. Cette formation avait pour objectif dôamener les jeunes ¨ lôinitiation et la 

familiarisation de lôoutil information et ses divers canaux (Facebook, YouTube, tik tok, 

mailé) de communication. La formation ®tait assur®e par le Directeur de lô®tablissement 

FIDEL TECH, centre informatique spécialisé dans la formation, maintenance informatique, 

Vente des articles bureautiques et informatiques.  Durant les deux jours de formation, les 

jeunes ont été outillé sur : 

-  La notion dôun syst¯me dôexploitation, les applications et programmes informatiques ; 

- Le programme Microsoft et les outils de travail indispensables en Word, et Excel ; 

- Le clavier et ses différentes fonctionnalités (technique de saisie rapide des 

combinaisons de touches claviers) ; 

- La saisie de textes et traitement de données en Word et Excel  

- La notion de site et lôimportance de quelques-uns comme le Google recherche et Mail, 

Facebook, tik tok et autres 

- Créer et envoyer des Mails et autres activités de publication et de communication sur 

internet 

Ils sont également outillés avec des exercices pratiques sur la création et la publication des 

produits sur Facebook, YouTube, tiktok... lôaccueil des impressions des jeunes ¨ la fin de la 

formation a permis de retenir que plus de 80 % sont satisfait du contenu de la formation et 
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affirme avoir appris les notions de base de lôinitiation ¨ lôoutil informatique. Un manuel du 

participant leur a ®t® remis afin de les permettre de sôexercer apr¯s formation. 

5.  FORMATION À L ôELABORATION D'UN PLAN D'AFFAIRE ET À LA MISE 

EN PLACE D'UNE AGR    

 

Afin dôoutiller les jeunes form®s en agropastoral ¨ pouvoir chercher des financements aupr¯s 

des institutions de microfinances et autres services dôappuis pour financer leur activité, une 

formation de deux jours sur les techniques dô®laboration de plan dôaffaire et la mise en place 

dôune activit® g®n®ratrice de revenu est tenue ¨ lôh¹tel LEOLUCIA du 09 au 10 Octobre 

2024. La formation a regroupé au total 20 personnes dont 15 jeunes formés en agropastoral et 

05 personnes du projet MADE et PARCS. La formation a été plus pratique que théorique avec 

des exercices pratiques des diff®rentes ®tapes dô®laboration du plan dôaffaire. Les participants 

ont maîtrisé le contenu de la formation grâce à la méthodologie utilisée qui très participative 

et actives.  Chaque fin de journée de formation est marquée par un exercice pratique de 

r®daction de la partie du plan dôaffaire parcourue au cours de ladite journ®e. Ensuite, le d®but 

de chaque journée de formation commence par la révision et le cadrage des exercices de 

rédaction octroyés à la veille avant la suite des nouvelles parties du module. Le Français 

utilisé est simple compréhensible à tous. Chaque participant repart avec une idée de projet 

bien d®finie. Le formateur a soulign® sur les facteurs ¨ prendre en compte comme lô®tude du 

marché (les préférences des clients, les concurrents directs et indirects, la stratégie 

marketingé), lôapport personnel, le besoin en fonds de roulement et le cr®dit sollicité. A 

lô®valuation chaque apprenant a exprim® sa satisfaction de la richesse du contenu du module, 

ils ont aussi soulign® un facteur qui leur a beaucoup favoris® dôassimiler le contenu des 

modules qui est la méthodologie utilisée (échanges interactives, exercices pratiques, travaux 

de groupe). En somme la formation sôest sold®e par une satisfaction g®n®rale des participants. 

Le consultant/ formateur a pris lôengagement de les accompagner jusquô¨ lô®laboration des 

plans dôaffaire de chaque jeune car la formation devrait normalement se tenir pendant 05 jours 

afin de permettre aux jeunes de faire encore plus dôexercices et dô®laborer un plan dôaffaire 

type avant la fin de la formation a promis dô°tre disponible pour les accompagner sôils ont des 

difficult®s dans lô®laboration de leur plan 

 

6. ANIMATION DES SÉANCES DE SENSIBILISATION AU PROFIT DES 

COLLECTIVITÉS SUR LA VALORISATION DES RESSOURCES LOCALES  
Les sensibilisations des collectivités locales sur la valorisation des ressources locales ont 

concerné les communes de Kpendjal ouest2 et de kpendjal 2. Le chef projet et lôanimatrice du 

projet PARCS ont conduit ces deux s®ances de sensibilisation ¨ lôendroit des membres du 

conseil communal, les artisans et bref la population. Dans un premier temps nous avons 

assist® ¨ ces deux sensibilisations les mots de bienvenue du lôadjoint au Maire de Kpendjal 

ouest 2 et de la secrétaire générale de la commune de Kpendjal 2. La présentation du projet 

dôAppui au Renforcement de la Coh®sion Sociale au niveau des territoires transfrontaliers et 

stratégique) son objectif général, ses objectifs spécifique, ses résultats attendus et ses activités 

à mener pour attendre ses résultats.   

Nous avons d d®clin® les offres de formation quôoffre le projet PARCS pour accompagner les 

jeunes dans la formation et lôinsertion socioprofessionnelle. Les participants ont ®t® inform®s 

sur les types de formation quôoffres GEVAPAF et ses partenaires techniques et financier 

comme AFL dans le domaine agropastoral, électricité photovoltaïque et aux métiers de la 

pierre et de lô®co construction. Ces formations se passent au CRETFP Dapaong avec qui nous 

sommes en partenariat. Il a exhorté les élus locaux à saisir ces opportunités de formation des 

jeunes pour faire former les jeunes de leurs communes afin de r®duire lôoisivet® et valoriser 
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les ressources locales (bas-fonds pour le maraichage, les carri¯res de lat®rites, dôextractions de 

pierresé) pour faire des recettes aux communes. Ces formations vont ®galement permettre 

aux communes de disposer de la main dôîuvre qualifi®e pour les diverses prestations de 

services notamment les lampadaires solaires qui ne fonctionnent plus à cause de manque de 

maintenance, les plateformes multifonctionnelles é.  

 

     Que ce soit à Kpendjal-Ouest 2 ou à Kpendjal 2 les élus locaux ont remercié GEVAPAF et 

ses partenaires pour les efforts dans la formation et lôinsertion des jeunes. Ils ont aussi 

remerci® lôinitiative de venir sensibiliser les ®lus locaux et la population sur les offres de 

formations quôoffres GEVAPAF. Selon eux cette sensibilisation ouvre la voie à certains 

jeunes qui pourront suivre ces formations avec tous les avantages possibles dans la vie 

socioprofessionnelle de ceux-ci. Selon lôassistance, il nôest pas trop tard dôapprendre, les 

patrons maçons, jardiniers, ®lectriciens peuvent aussi saisir cette opportunit® sôils remplissent 

les conditions pour bénéficier de ces formations. Ils ont invité les patrons maçons et 

électriciens qui répondent encore aux critères de saisir ces opportunités de formation et 

revenir sôinstaller pour former les autres apprenants. Ainsi la formation sera continue, car 

ceux-ci vont former les apprentis. Selon lôadjoint au maire de Kpendjal ouest 2, la commune 

regorgent des potentialités inexploitées ; les bas-fonds peuvent être valorisé pour la 

production des légumes, la commune regorgent beaucoup de consommateurs qui sont obligés 

dôaller ¨ Dapaong pour pouvoir acheter des l®gumes frais, il suffit que des jeunes form®s 

sôinstallent, ils pourront bien vendre leur production. Il a poursuivi en affirmant que les jeunes 

peuvent aussi constituer en association pour la production des l®gumes ou dôextractions de 

pierres pour la construction en pierres.  

 

 
            Séance de sensibilisation des élus locaux et population 

 

7. FORMATION EN MA RKETINKG ET FORCE DE VENTE DES PRODUITS  

a. DEROULEMENT  

 

- Le lancement de la formation est marqué par la présence de 15 jeunes formés en 

agropastoralisme, du personnel technique du PARCS et de MADE, du Consultant-

Formateur ; deux les allocutions. Celle du chef projet MADE qui a souhaité la bienvenue 

et du chef projet PARCS, représentant le Directeur de GEVPAF qui a ouvert les travaux 

-  La formation sôest tenue ¨ lôh¹tel Leolucia de Dapaong, les 18, 19 et 20 D®cembre 2024 ; 

 

b. La méthodologie utilisée 

Au cours de lôatelier, la méthodologie utilisée a été très participative. Chaque journée de 

formation fut marquée par des exercices appliqués. Ensuite, des démonstrations de cas 
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pratiques de vente B to B et des références de quelques stratégies qui marche à 80% sur 

terrain. 

Lôapproche m®thodologique est lôapprentissage par action en dialecte fran­ais familier pour 

faciliter la transmission et la réception du message véhiculé durant toute la formation. La 

formation fut réalisée à travers les présentations PowerPoint, référée et appliquée sur le 

tableau à papier kraft et les travaux pratiques effectués sur les papiers ram dont la synthèse 

transcrite sur les fiches techniques de travail. A la fin de la formation les attentes des jeunes 

ont été prises en comptes et les résultats atteints.  

 

 Les principes du Marketing et les bases dôune bonne relation avec les clients sont appris et 

maitrisés ; 

- Les stratégies et formules de présentation des produits en tenant compte des préférences 

des clients ; les différents types de marketing ; les types de communication ; les principes 

du Marketing ; les réalités commerciales ; la politique de vente ; les réalités 

économiques dans leurs zones de production respectives ; lô®laboration dôun bon plan 

marketing ont été assimilés.  

- Les jeunes appliquent les bonne technique et communication marketing et sont sous 

pression des clients dû au nombre excessif de commandes surtout en périodes de fête ; 

- Les jeunes disposent tous dôun registre notifiant les noms, adresses et les capacit®s de 

commandes de leurs clients (registre clients) ; 

Chaque jeune producteur enregistre plus de mille (1000) ventes par an dans leurs micros 

entreprises 

La contrainte ressortie en formation met lôaccent sur la diff®rence du niveau dô®tude entre les 

participants dôo½ une capacit® de r®ception retard®e pour certains et rapide pour dôautres.  

         
Photos de famille de la formation                                                    Travaux de groupe 

 

 

IV - LE PROJET MIEL DôABEILLES SAINES ET KARITE DES PETITS 

PRODUCTEURS POUR LES MARCHES REMUNERATEURS ET POUR UNE 

MEILLEURE GOUVERNANCE DES AIRES PROTEGEES DES HAUTS 

PLATEAUX DU TOGO (MiKaGo ) 

1- Introduction  

 

Le projet Miel dôabeilles saines et Karit® des petits producteurs pour les march®s 

rémunérateurs et pour une meilleure Gouvernance des aires protégées des hauts plateaux du 

Togo (MiKaGo) a pour objectif dôam®liorer les conditions de vie d'au moins 1 500 petits 

ménages autour des aires protégées "Fazao Malfakassa et Abdoulaye" grâce à des formes 

d'exploitation durable des ressources naturelles locales et la gestion participative et durable 
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des for°ts communautaires dans les onze municipalit®s du projetôô. Durant sa quatri¯me ann®e 

2024 de mise en îuvre, les activit®s principales ®taient : le suivi des bénéficiaires dans la 

consolidation des diff®rents formations quôils ont acquis durant les trois ann®e pass®s ; le 

reboisement des plants de karit® dans les parcs et champs individuels, lôappui ¨ la promotion 

et marketing des produits de la ruche et du karit® par lôorganisation du concours miel et la 

participation des coopératives aux différentes foires, le réseautages des coopératives apicoles 

en union pr®fectorale, la formation des apiculteurs en ®levage des reines dôabeille et la 

fabrication des ruches en béton, la confection des carte électronique des membres des 

coop®ratives apicoles, lôintervention dans la sant® des abeilles, la r®daction des posters et le 

document de capitalisation de fin de projet é., . Le projet MiKaGo a connu un contexte plus 

favorable sur le plan sanitaire. Sur le plan climatique la zone du projet subit les effets du 

retard et de lôarr°t brusque de la pluviom®trie en 2023 et 2024. Ces perturbations 

pluviométriques provoquent la diminution de la production des arbres à karité et le retard dans 

la mise en place des cultures vivrières. Sur les plans politiques et socioéconomiques, il a subi 

les effets de la crise sécuritaire liés aux menaces des groupes extrémistes qui font des 

incursions répétées dans la région des savanes du Togo, les menaces terroristes dans la sous-

région et la crise économique mondiale liée aux effets de la guerre en Ukraine.  

Malgr® ce contexte relativement peu rassurant, la conduite des activit®s au cours de lôann®e 

2024 nôa pas ®t® significativement affect®e. Ci-dessous les principales réalisations au cours de 

lôann®e 2024  

 

- 15 COOP-CA ont fabriqué et déposés 874 nouvelles ruches kenyanes dont 135 ruches en 

béton sans appui du projet. Ceci porte le nombre total des ruches fabriquées et déposées 

sur la durée du projet à 2735 (1861 ruches en fin 2023) ; 

- 73 artisans et apiculteurs membres de 13 COOP-CA apicoles ont été formés, ils maitrisent 

la fabrication des ruches en béton. 13 moules des ruches en béton ont été confectionnés 

par un soudeur et rétrocédés aux coopératives formées ;  

- 2 sites de production de reines dôabeille ont ®t® mise en place dans la pr®fecture de 

Sotouboua. 18 apiculteurs ont ®t® form®s dans lô®levage des reines dôabeille. 

- 3 COOP-CA immatricul®s dont lôunion pr®fectorale des coop®ratives apicoles de 

Tchaoudjo, 2 unions cantonales des apiculteurs et des collectrices de karité de Goubi et 1 

union pr®fectorale des coop®ratives apicoles de Tchamba en cours dôimatriculation ; 

- 100 cartes électroniques avec code QR des membres des coopératives apicoles produites 

et 800 autres cartes en cours dôimpression ;  

- 3 unions préfectorales des coopératives apicoles (Sotouboua, Tchaoudjo, Tchamba) 

financées pour assurer la santé des abeilles ; 

- 1 poster et 1 document de capitalisation sur le projet produits.  

- 27 pépiniéristes, 03 techniciens consultants forestier des forêts communautaires de Goubi, 

Bago et Sagbadéi et 03 animateurs du projet MiKaGo des préfectures de sotouboua, 

Tchaoudjo, Bassar, Tchamba ont été formé en techniques de mise en place, de greffage et 

de conduite dôune p®pini¯re des plans de karité ; 

- 1040 plants de karité ont été acquis et mise à terre dans 16 localités ; 

- Taux de reprise des plans de karité reboisé en 2022 et 2023 est compris entre 60 et 70%; 

- 31 AGO sont tenues dont 15 AGO des COOP-CA karité et 16 AGO des COOP-CA miel 

dont 1 COOP-CA préfectorale (UPCAS); 
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- 01 Journée mondiale des abeilles organisée le 20 mai 2024 à Sotouboua avec la 

participation de 24 coopératives apicoles; 

- 15 unions, 184 apiculteurs dont 25 femmes et 35 ruchers ont été suivis dans leur 

production ; 

- 8958 litre soit 13,437 tonnes de miel avec un chiffre dôaffaire estim® ¨ 26 874 000 FCFA ; 

1,4445 tonne de cire produite avec un chiffre dôaffaire de 4 694 625 FCFA ;  

- 05 ha du parc à karité a été entretenu par régénérescence assisté, élimination des 

parasites et par greffage des jeunes plants de karité dans la forêt communautaire de 

Sakalaoudè avec la formation de 23 femmes collectrices ; 

- 23,94 ha de forêts ciblées dans 2 villages du canton de kériadè (Fita et Kétchéboua) pour 

être cartographiées et aménagées en parc à karité et parc à fourrage.  

- 01 contrat de cogestion de parc à karité de Sakalaoudè a été signé. 

DIFFICULTES RENCONTREES ET MESURES PRISENT  

La difficult® majeure est la faible mobilisation pour les rencontres. Lô®quipe a exploit® les 

jours de marché des contons concernés où la majorité de la communauté ne va pas au champ 

ou revienne plus tôt. Les réunions se tiennent entre 13 heures et 17 heures ou  

Tableau des données quantitatives 

N° Coopératives/ 

localités 

Quantités produite vente  ruches 

fabriquées  Miel Cire  Miel Cire 

1 Fazao 1350 193,125 4050000 627656,25 59 

2 Titigbe 1525 247,6875 4575000 804984,375 93 

3 Sessaro 563 82,125 1689000 266906,25 72 

4 Kériadè 640 98,4375 1920000 319921,875 70 

5 Tchébébé 375 60,9375 1125000 198046,875 40 

6 Aouda 442 70,625 1326000 229531,25 40 

7 Adjengré 473 77,8125 1419000 252890,625 57 

8 Sotouboua 630 118,75 1890000 385937,5 54 

9 Lama-tessi 775 126,5625 2325000 411328,125 85 

10 Bago 300 46,875 900000 152343,75 30 

11 Kpangalam 395 60 1185000 195000 54 

12 Bassar 305 52,5 915000 170625 56 

13 Baghan 360 58,125 1080000 188906,25 62 

14 Tabindè 450 79,6875 1350000 258984,375 55 

15 Goubi 375 71,25 1125000 231562,5 47 

Total 8958 1444,5 26874000 4694625 874 

 

NB : la production moyenne dôune ruche est estimé à 8 litres ; le prix moyen dôun litre de miel 

est estimé à 3000 fCFA ; la production moyenne de la cire est estimé à 1,5 kg par ruche ; le 

prix moyen dôun kg de cire est estim® ¨ 3250 FCFA.  
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Quelques photos dôillustration 

          
        Formation des AVGAP et CVD en gestion de conflit               Formation des femmes en fabrication des foyers améliorés 

   
                                                       Equipement des collectrices de karité de Tassi 

   
                                  Plants de Karité produits                                                            collecte du miel 

 

V- PROJET DôAPPUI AU DEVELOPPEMENT AGRICOLE AU TOGO (PADAT) 

RESUME  

 

Le d®veloppement de lôagriculture est le pivot de la croissance ®conomique du Togo. Le 

Projet dôAppui au D®veloppement de lôAgriculture au Togo (PADAT) qui vise lôam®lioration 

de la sécurité alimentaire et les revenus des petits producteurs agricoles dont les femmes et les 

jeunes prévoit dans sa composante 1, la réalisation de petits aménagements de conservation 

des eaux et des sols (aménagement de type 1). Une convention par entente directe a été signée 

par le minist¯re de lôagriculture avec lôONG GEVAPAF pour la sensibilisation, la 

mobilisation et lôencadrement pour lôex®cution des travaux dôam®nagement de 48,10 ha de 

bas-fonds de type 1 sur la mission 22 dans les préfectures de Tone et Kpendjal. Les 
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prestations portent sur les sites de Tapiarigue-baog, Djatigou-baog et Namounbaga 

respectivement dans les cantons de Warkambou, Nayéga et de Naki-Est. Sur chacun de ces 

sites, GEVAPAF a procédé à : 

Lôanimation et sensibilisation des communaut®s rurales b®n®ficiaires sur les objectifs du 

projet, 

- Lôorganisation des b®n®ficiaires pour les travaux dôam®nagement, 

- La mise en place des Comités de Gestion des sites à aménager, 

- La mise en îuvre des sch®mas dôam®nagement et dôimplantation des ouvrages, 

- Lôorganisation des b®n®ficiaires pour la r®alisation des ouvrages sur chaque site (les 
digues tampons, les diguettes secondaires, les déversoirs, les pertuis), 

- Lôorganisation des visites dô®change. 

Au terme de notre mission, les résultats attendus se décomposent en : une augmentation de la 

productivit® agricole gr©ce ¨ lôam®lioration des rendements, une am®lioration du niveau de 

revenu des exploitants agricoles des sites aménagés, une amélioration des revenus des 

travailleurs recrut®s et r®mun®r®s pour les travaux ¨ haute intensit® de main dôîuvre. Les 

ouvrages réalisés sur les trois sites aménagés sont entre autres : 04 déversoirs construits, 80 

pertuis installés. 

A- SITUATION DôEXECUTION TECHNIQUE 

1-  Description des diff®rentes activit®s et ®tat de leur mise en îuvre 

1.1. Activité1 : Organisation pour le démarrage de la mission 

Cette activité comprend la sensibilisation pour la mobilisation des communautés, la mise en 

place des comités de gestion des bas-fonds et la formation des groupes de travail. 

V R®actualisation et ®change sur les outils et la m®thodologie de mise en îuvre 

Elle a consisté à la réactualisation des outils et de la méthodologie d'intervention au cours 

dôune s®ance de travail de 02 jours. Les outils r®actualis®s sont : les guides de sensibilisation, 

les manuels de formation, les fiches de suivi et contrôle des travaux, etc.  

V Prise de contact avec les autorités et Sensibilisation des bénéficiaires sur les objectifs 

des aménagements et leur participation à la réalisation des travaux 

Lô®quipe de GEVAPAF a organis® des rencontres de prise de contact et dôinformation aupr¯s 

des autorit®s   administratives et les responsables des services techniques de lôAgriculture, de 

lô®levage et du d®veloppement rural au niveau local, des communes et des pr®fectures de 

Kpendjal, Kpendjal-Ouest et de Tone.   

A la suite des rencontres avec les autorités, trois rencontres ont été tenues sur les trois sites au 

cours desquelles les communautés bénéficiaires ont été entretenus sur : 

-  les causes et conséquences des changements climatiques, la désertification et la 

dégradation des sols, les défis et enjeux sur plan local, national et régional ; 

-  le contexte du projet et la procédure dôam®nagement est expliqu®s aux b®n®ficiaires ; 

-  le site à aménager tout en vérifiant les éventuels changements socioéconomiques survenus 

afin dôanticiper sur les r®ticences ; 

-  la nature des travaux ¨ r®aliser et lôorigine prioritairement locale des ouvriers ; 

-  la r®mun®ration accord®e aux travailleurs pour chaque type dôouvrage r®alis® ; 

-  le dispositif organisationnel à mettre en place pour le bon déroulement des travaux 

(comités de gestion de bas-fond, groupes de travail).  

La participation des bénéficiaires à ces rencontres a été moyenne et estimée à 32 personnes 

par site compos®es dôhommes, de femmes et des jeunes venant de divers groupes acteurs. 
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Séance de sensibilisation à Namounbaga (Naki-Est)               Séance de sensibilisation à Djatigou-Baog (Nayéga) 

 

 
Séance de sensibilisation à Taripierigue-Baog (Warkambou) 

 

 

V Mise en place des comités de gestion 

La mise en place des membres du comité de gestion de bas-fond a été facilitée sur chaque site 

par lô®quipe de GEVAPAF. La facilitation a consist® ¨ lôexplication du r¹le des membres du 

comit®, la n®cessit® pour eux dô°tre permanents au village, dô°tre honn°tes et engag®s pour 

travailler pour le bien commun et enfin °tre d®sign® par les participants dôun groupe ethnique, 

dôun quartier ou village, les femmes ou les jeunes exploitant le bas-fond. Les comités mis en 

place sont composés entre cinq (5) et sept (7) membres selon les sites à savoir :  

-  01 président (e)  

-  01 vice-président 

-  01 secrétaire 

-  01 secrétaire adjoint 

-  01 trésorier (e) 

-  01 trésorier adjoint 

-  01 membre 

Ces comités ont sur tous les sites (après leur formation) élaboré les chronogrammes 

dôex®cution des diff®rentes t©ches et le plan dôutilisation de la main dôîuvre mobilis®e avec 

lôappui des sociologues et chefs chantiers de GEVAPAF. Ils assurent aussi sur chaque site la 

gestion du matériel et outillage donnés pour la réalisation des travaux. Ce sont les mêmes 

comit®s qui ¨ la fin des travaux dôam®nagement feront la redistribution des parcelles, la 

gestion du site am®nag® et lôorganisation de lôentretien des ouvrages (Cf. liste des comit®s de 

gestion en annexe). 

A la suite de la mise en place des comit®s de gestion des travaux dôam®nagement des sites, les 

activités ci-dessous ont été conduites :  
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¶ Le recrutement dôun cabinet en charge des travaux de levées topographiques pour la 

mise en îuvre des sch®mas dôam®nagement et dôimplantation des ouvrages 

¶ Lôorganisation des b®n®ficiaires pour les travaux dôam®nagement 

¶ La collecte des mat®riaux pour les travaux dôam®nagement 

¶ Lôacquisition du mat®riel pour les travaux dôm®nagement 

¶ Le recrutement des ouvriers spécialisés pour les travaux de construction des ouvrages. 

 

V Visite des sites pour v®rification de lôadh®sion des b®n®ficiaires pour les 

aménagements 

 A la suite des séances de sensibilisation de masse, les techniciens GR et sociologues ont 

effectu® des visites dô®valuation de la situation de chaque site. Ils ont profit® pour sôassurer de 

lôexistence des bornes sur les sites, le niveau dôexploitation du site, ®chang® avec les 

exploitants sur les ouvrages à réaliser. Les propriétaires terriens ont été informés du 

démarrage des travaux. Sur tous les sites, certaines bornes étaient enlevées par les troupeaux 

de bîufs en p©ture. Aucune r®ticence des propri®taires terriens ni des exploitants agricoles 

nôa ®t® constat®e. Toutes les communaut®s ont marqu® leurs accords pour lôam®nagement et 

ont pris lôengagement de participer activement ¨ la r®alisation des ouvrages et de sôapproprier 

la gestion du site à la fin des travaux. 

 

V La mise en place des groupes de travail (GT) pour les travaux HIMO 

Après la mise en place des comités de gestion des bas-fonds, GEVAPAF les a appuyés à 

mettre en place les groupes de travail sur chaque site. Un groupe de travail est composé entre 

10 et 13 personnes suivant les sites. Le nombre dô®quipe de travail a vari® en fonction de la 

superficie du site, de la charge du travail et du nombre de personnes volontaires disponibles 

pour participer aux travaux. Cinq (5) groupes de travail ont été formés sur chacun des sites de 

TARPIARIGUE-BAOG et de DJATIGOU-BAOG et six (6) groupes de travail ont été formés 

sur le site de NAMOUNBAGA BAOG. La mise en place des groupes de travail sôest faite en 

prenant en compte tous les groupes sociaux et tous les quartiers et villages exploitant chaque 

bas-fond. Après la mise en place des groupes, le comité de gestion de chaque bas-fond a 

proc®d® ¨ lô®laboration dôun calendrier indiquant le jour et lôordre de passage de chaque 

groupe. 

Le tableau ci-dessous indique le nombre de groupes de travail et leur composition sur chaque 

site. 

 

TABLEAU17  : COMPOSITION DES GROUPES DE TRAVAIL PAR SITE  

 

Cantons Sites  

Nombre 

de groupes 

de travail 

Nombre de personnes 

Hommes Femmes Total 

Warkambou Tapiarigue-baog 5 34 26 60 

Nayéga Djatigou-baog 5 42 24 66 

Naki-Est Namounbaga 6 43 35 78 

Total 16 119 85 204 

 

On compte au total au sein de ces groupes, 88,60% des jeunes (entre 18 et 45 ans) et 

41,67% de femmes. 

V Organisation de visite dô®change sur des bas-fonds aménagés suivant un schéma 

similaire 
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Les responsables des groupes de travail formés sur les 3 sites (48 personnes dont 12 femmes) 

ont effectu® une visite dô®change dôune journ®e ¨ Ogaro sur le site de ITIGA o½ un 

aménagement de même type a été réalisé avec succès par GEVAPAF toujours dans le cadre 

du projet PADAT. Les échanges entre les visiteurs avec les exploitants hôtes ont porté sur la 

situation du site avant am®nagement, lôorganisation pour la conduite des travaux, les 

problèmes résolus, les difficultés rencontrées et approches de solutions et les changements 

observ®s suite ¨ lôam®nagement. 

 

1.2. Activité 2 : Confection des diguettes en terres et ouvrages 

V Lev®e topographique et actualisation des plans dôam®nagement et leur implantation 

GEVAPAF a recrut® le bureau dô®tude topographique IDEA pour r®aliser les levées 

topographiques sur les 3 sites. Les plans dôam®nagements ®labor®s par IDEA ont ®t® soumis 

au bureau de contrôle qui les a validés. IDEA, en présence des génies ruraux de GEVAPAF et 

des exploitants des sites et certains propriétaires terriens a procéd® ¨ lôimplantation des plans 

dôam®nagement. Cette activit® a permis ¨ IDEA de livrer ¨ GEVAPAF trois (3) cartes 

topographiques des principaux ouvrages et leurs caractéristiques techniques. 

 

   

   
Images des levées topographiques sur les sites de Namonbaga et de Djatigou-Baog 
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V Mise à disposition des kits de matériels de construction des ouvrages 

GEVAPAF a acquis 03 kits de construction des ouvrages dôam®nagement compos®s de 

brouettes, marteaux, bottes, pioches, pelles, cordeaux, dames à mains, etc. et mis à la 

disposition des groupes de travail sur chacun des trois sites. 

 

V La Formation des membres des comit®s de gestion et de leaders dans lôimplantation 
des sch®mas dôam®nagements et la construction des diguettes 

80 personnes ont été formées (dont 30 à Namounbaga, 25 à Djatigou-baog et 25 à 

Tarpiarigue-baog) en moyenne ont ®t® form®es sur lôimplantation et la construction des 

diguettes. Ces personnes sont issues des 16 groupes de travail constitués sur les 3 sites. Ce 

sont les responsables des groupes de travail qui, après la formation ont assuré le suivi et 

lôorientation des travaux de construction des ouvrages. Ils ont dirig® la mat®rialisation des 

diguettes et leur construction sur chaque site dans le respect des dimensions de chaque 

ouvrage. 

 

V La construction des diguettes 

La construction des diguettes a rapidement avancé sur tous les 3 sites. La situation 

dôins®curit® actuelle dans le Kpendjal a fait naitre un sentiment de peur des populations lors 

des mobilisations pour la construction des ouvrages sur les sites.  

Les diguettes construites et finalisées sur les sites sont les suivants : 

V Les diguettes de protection, principales et secondaires en courbe de niveau ; 

V Les diguettes de cloisonnement ; 

V Les cavaliers et chenaux ; 

V Les pertuis en béton cyclopéens batardeaux en bois ; 

V La pose de perrés de protection des drains ; 

V La pose de perrés maçonnés pour protection des pertuis. 

Le nombre et les dimensions des ouvrages r®alis®s ont vari® dôun site ¨ lôautre. La largeur des 

diguettes varie entre 1,5 à 1,80 m, la hauteur moyenne est de 0,7 m et la longueur couvre toute 

la largeur du site am®nag®. Lôespacement entre deux diguettes est fonction de la pente du site 

et varie entre 3 mètres pour les faibles pentes et 20 mètres pour les pentes plus fortes. 
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Mobilisation des moellons sur le site de Djatigou-Baog à Nayéga 

 
Une diguette de protection en cavalier sur le site de Tarpierigue Baog à Warkambou 
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          Traçage et matérialisation et diguettes construites sur le site de Namounbaga à Naki-Est 

 

 
 Une diguette principale en construction et en finalisation sur le site de Djatigou Baog à Nayéga 

 

V Construction de déversoirs, pertuis et drains 

GEVAPAF a recruté des techniciens locaux (maçons, menuisiers et ferrailleurs) pour réaliser 

ces ouvrages. La main dôîuvre non qualifi®e a ®t® sollicit®e dans ce cadre pour mobiliser des 

mat®riaux locaux (sable, des moellons), les corv®es dôeau, etc.  

Sur lôensemble des 3 sites, la collecte de ces mat®riaux locaux a ®t® faite majoritairement par 

les femmes. Certains manîuvres ont form® des groupes mixtes o½ les hommes se chargent de 

lôextraction du mat®riau pendant que les femmes les transportent sur les sites. 

 


